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(54) Module intercalé entre un support et une lampe

(57) L’invention concerne un module 1 de réception
d’une lampe 2 apte à être intercalé entre un support 3 et
ladite lampe, caractérisé en ce qu’il comprend un loge-
ment 14 apte à recevoir un culot 4 de ladite lampe 2, un

moyen de connexion électrique 15 de ladite lampe et un
moyen de solidarisation 18 apte à fixer ledit module sur
ledit support.
Application aux véhicules automobiles.



EP 2 408 069 A1

2

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

Description

[0001] Le secteur technique de la présente invention
concerne un module de réception d’une lampe installé
sur un support formant un dispositif d’éclairage et/ou de
signalisation monté dans un feu avant ou arrière, notam-
ment d’un véhicule automobile.
[0002] Les dispositifs d’éclairage de l’art antérieur uti-
lisent des lampes présentant un culot métallique couvert
par un bulbe à l’intérieur duquel s’étend un filament selon
un axe perpendiculaire à l’axe général d’extension de la
lampe. Ces lampes, connues sous la référence BA15,
sont par exemple utilisées pour les feux de position ou
les feux stop sur un véhicule automobile. Ce type de lam-
pe tend à être remplacé par une nouvelle génération de
lampe connue sous le nom de « HiPerVision » et dont la
référence est PW.
[0003] Ce nouveau type de lampe doit être reçu dans
un support fabriqué à partir d’un matériau qui garantit
une bonne tenue mécanique et thermique. Le support
est dans certain cas une pièce de grandes dimensions
ce qui implique l’emploi d’une grande quantité de ce ma-
tériau garantissant une bonne tenue mécanique et ther-
mique. Ce matériau est un plastique de type Polytéréph-
talate de butylène (PBT) ou polyhexaméthylèneadipami-
de (PA-6,6) qui présente l’inconvénient d’être d’un coût
élevé. Il convient donc de trouver une solution permettant
d’utiliser ce nouveau type de lampe sans grever de ma-
nière importante le coût de la fonction signalisation.
[0004] Le but de la présente invention est donc de ré-
soudre l’inconvénient décrit ci-dessus principalement en
intercalant une pièce de petites dimensions fabriquée
dans un matériau répondant aux contraintes mécaniques
et thermiques adaptée à une lampe de type PW tout en
fabriquant le reste du support dans un matériau plastique
de moindre coût.
[0005] L’invention a donc pour objet un module de ré-
ception d’une lampe apte à être intercalé entre un support
et ladite lampe, caractérisé en ce qu’il comprend un lo-
gement apte à recevoir un culot de ladite lampe, un
moyen de connexion électrique de ladite lampe et un
moyen de solidarisation apte à fixer ledit module sur ledit
support, le module comprenant une bague dans laquelle
est pratiqué le logement, au moins un ergot étant formé
à la périphérie de ladite bague et formant butée.
[0006] Le module forme une pièce intermédiaire ou
intercalaire qui doit être fixé sur le support, amener l’éner-
gie électrique à la lampe et assurer la tenue mécanique
de la lampe.
[0007] Selon une première caractéristique de l’inven-
tion, le moyen de solidarisation est conformé pour centrer
ledit module par rapport audit support. On garantit ainsi
le bon positionnement de la lampe par rapport à un ré-
flecteur installé dans le feu du véhicule.
[0008] Selon une deuxième caractéristique de l’inven-
tion, le moyen de solidarisation est conformé pour relier
électriquement le moyen de connexion audit support ain-
si que pour maintenir mécaniquement ledit module sur

le support. Ce moyen de solidarisation assure donc une
double fonction de retenue mécanique du module tout
en établissant le contact électrique entre le moyen de
connexion et le support.
[0009] Selon une autre caractéristique de l’invention,
le moyen de solidarisation comprend au moins un contact
électrique primaire qui relie le moyen de connexion audit
support, ledit contact comprenant un dispositif de ver-
rouillage axial du module vis-à-vis du support pour main-
tenir mécaniquement ledit module sur ledit support.
[0010] Selon encore une caractéristique de l’invention,
le contact électrique primaire est une pièce conductrice
d’électricité, avantageusement métallique, qui présente
une base et deux branches, la base comprenant le dis-
positif de verrouillage axial et au moins une branche com-
prenant une fente de réception du moyen de connexion
électrique. Ce dispositif de verrouillage prend par exem-
ple la forme d’une languette découpée dans la base et
déformée de sorte à dépasser de cette base.
[0011] De manière complémentaire, l’ergot forme une
butée axiale pour limiter le déplacement du module selon
la direction de l’axe dans lequel le module s’étend.
[0012] Avantageusement, le dispositif de verrouillage
axial débouche de la périphérie extérieure de la bague.
A titre d’exemple, il s’agit d’une lamelle qui dépasse de
la périphérie de la bague.
[0013] Avantageusement encore, le moyen de con-
nexion électrique est installé dans le logement.
[0014] Selon une première caractéristique de l’inven-
tion, le moyen de connexion électrique comprend au
moins un contact électrique secondaire constitué d’un
flan et d’au moins deux languettes.
[0015] Selon une deuxième caractéristique de l’inven-
tion, le contact électrique secondaire est relié électrique-
ment au contact électrique primaire par insertion dudit
flan dans ladite fente.
[0016] Selon une autre caractéristique de l’invention,
le module comprend un moyen de fixation du culot de la
lampe.
[0017] Le moyen de fixation comprend au moins un
bras à l’extrémité duquel est formé un crochet apte à
coopérer avec un plateau qui forme un épaulement dé-
bordant périphériquement du culot.
[0018] L’invention couvre également un dispositif
d’éclairage comprenant une lampe, un support et un mo-
dule de réception de ladite lampe comprenant au moins
une caractéristique telle que décrite ci-dessus.
[0019] Selon une caractéristique de ce dispositif
d’éclairage, le support comprend deux points d’alimen-
tation électrique et une embase qui coopèrent tous deux
avec le moyen de solidarisation.
[0020] Enfin, le support comprend une seule embase
mais il est également envisagé que le support compren-
ne une pluralité d’embases.
[0021] Un avantage de l’invention réside dans une
augmentation de la qualité et de la performance de la
fonction éclairage et/ou signalisation tout en maintenant
un coût faible compatible avec les exigences de produc-
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tion de masse souhaitées dans le milieu de l’automobile.
[0022] D’autres caractéristiques, détails et avantages
de l’invention ressortiront plus clairement à la lecture de
la description donnée ci-après à titre indicatif en relation
avec des dessins dans lesquels :

- la figure 1 illustre le module selon l’invention dans
une première variante où le support reçoit une seule
lampe, le dispositif d’éclairage et/ou de signalisation
étant représenté sous la forme d’un éclaté,

- la figure 2 est une vue en perspective du dispositif
d’éclairage et/ou de signalisation selon la première
variante de l’invention,

- la figure 3 est une vue en coupe de la première va-
riante de l’invention,

- la figure 4 est une autre vue en coupe de la première
variante de l’invention,

- la figure 5 est une vue en coupe illustrant des détails
de la figure 4,

- la figure 6 illustre en éclaté le module selon l’inven-
tion dans une deuxième variante de réalisation où
le support reçoit une pluralité de lampes,

- la figure 7 est une vue en perspective du dispositif
d’éclairage et/ou de signalisation selon la deuxième
variante de l’invention,

- la figure 8 est une vue en coupe de la deuxième
variante de l’invention,

- la figure 9 est une vue en coupe illustrant des détails
de la figure 8.

[0023] Il faut noter que les figures exposent l’invention
de manière détaillée, lesdites figures peuvent bien en-
tendu servir à mieux définir l’invention le cas échéant.
[0024] La figure 1 montre un exemple de réalisation
du module 1 de réception d’une lampe 2. Ce module 1
est monté ou intercalé entre la lampe 2 et un support 3.
[0025] La lampe est une ampoule de type HiPerVision
dont la référence chez les spécialistes est PW. Elle com-
prend un culot 4 sur lequel est fixé un bulbe 5 en verre
rempli de gaz Xénon. Ce bulbe renferme un filament 6
dont la direction d’extension est parallèle à une direction
d’empilage constitué par la lampe 2, le module 1 et le
support 3, cette direction d’empilage étant identifiée sur
la figure 1 par un axe référencé 7. Le culot 4 comprend
un plateau 8 qui s’étend dans un plan perpendiculaire à
l’axe 7. Ce plateau prend la forme générale d’un disque
circulaire duquel émerge des griffes 9 de fixation du bulbe
5. Le culot 4 comprend également un renfort 10 fabriqué
de manière unitaire avec le culot 4 dans un matériau
plastique. Ce renfort 10 s’étend dans sa longueur sur un
diamètre du plateau 8, à l’opposé du bulbe 5 par rapport
au plateau 8. Ce renfort s’étend dans sa largeur selon
une direction parallèle à l’axe 7. Deux plots de contact
électrique 11 et 12 sont installés contre une paroi péri-
phérique qui borde le renfort 10.
[0026] Le module 1 comprend une bague 13 de forme
globalement circulaire et fabriquée ou moulée dans une
matière plastique telle que le Polytéréphtalate de buty-

lène (PBT) ou le polyhexaméthylèneadipamide (PA-6,6).
La bague 13 est formée de manière unitaire et comprend
un logement 14 qui prend la forme d’un évidement ou
d’une cavité pratiquée au centre d’une partie de la bague
orientée vers l’ampoule 2. Ce logement 14 reçoit un
moyen de connexion électrique 15 dont la fonction est
de conduire l’électricité à l’intérieur du module 1 vers les
plots de contact électrique 11 et 12 de la lampe 2. La
bague 13 comprend aussi deux ergots 16 qui sont moulés
en même temps que la bague 13 et débouchent à la
périphérie de cette dernière, c’est-à-dire radialement par
rapport à l’axe 7. Ces deux ergots 16 prennent la forme
de plat diamétralement opposés par rapport à la bague
13 et assurent une fonction de butée axiale dans la di-
rection de l’axe 7 vis-à-vis d’un boîtier arrière de feu qui
reçoit le support 3.
[0027] Le moyen de connexion électrique 15 com-
prend au moins un contact électrique secondaire fabri-
qué à partir d’un matériau conducteur d’électricité, par
exemple métallique, et est constitué d’un flan 19 et d’au
moins deux languettes 25. Dans cet exemple, le moyen
de connexion comprend deux contacts électriques pri-
maires installés de manière adjacente dans le logement
14. Le flan 19 présente une forme en « U » duquel dé-
bouchent les deux languettes 25 qui viennent pincer le
plot de contact électrique 11 ou 12 quand la lampe est
insérée dans le module 1.
[0028] Le module 1 de réception de la lampe 2 com-
prend encore un moyen de solidarisation 18 qui permet
de fixer ou solidariser le module 1 sur ledit support 3. Ce
moyen de solidarisation 18 assure aussi une fonction de
transmission de l’électricité en provenance du support 3
vers le moyen de connexion électrique 15. Enfin, ce
moyen de solidarisation présente une fonction assurant
le centrage du module 1 par rapport au support et plus
particulièrement le centrage de la bague 13 vis-à-vis de
l’embase 17.
[0029] Ce moyen de solidarisation 18 s’étend en partie
à l’intérieur de la bague 13 et en partie à la périphérie
extérieure de cette dernière. Dans l’exemple de réalisa-
tion de la figure 1, le moyen de solidarisation 18 com-
prend deux contacts électriques primaires fabriqués
dans un matériau conducteur d’électricité, par exemple
métallique, qui relient électriquement le moyen de con-
nexion 15 à des points d’alimentation électrique 20 qui
débouchent de l’embase 17 formant pour partie le sup-
port 3. Chaque contact électrique primaire prend la forme
d’un cavalier en forme de « U ». Ce contact électrique
primaire est ainsi constitué par une base 21 et deux bran-
ches 22 (visible sur la figure 6) qui forment le « U ». Cha-
que branche 22 comporte une fente 24 qui s’étend selon
un axe parallèle à l’axe 7. Cette fente 24 reçoit le moyen
de connexion 15, ce dernier venant enfiler le flan 19 dans
la fente 24 tout en maintenant un point de contact pour
assurer la conductivité de l’électricité entre ces deux
composants. Le flan 19 est ainsi monté serré dans la
fente 24.
[0030] Le contact électrique primaire comprend aussi
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un dispositif de verrouillage axial 23 dont la fonction est
de garantir la solidarisation selon la direction de l’axe 7
entre le module 1 et le support 3. Autrement dit, un fois
ce dispositif verrouillé, le module 1 ne peut pas être extrait
du support sans mettre en oeuvre une étape particulière
de déverrouillage.
[0031] Le support 3 comprend l’embase 17 fabriquée
dans un matériau comme le polypropylène. Cette emba-
se est moulée de manière unitaire et présente deux con-
duits 26 qui traversent de part en part l’embase 17. Ces
conduits autorisent le passage de câble électrique 32
(représenté sur la figure 2) qui fournit l’énergie électrique
à chaque point d’alimentation électrique 20. Une étan-
chéité est assurée entre le câble et le conduit de sorte à
empêcher l’introduction d’eau ou d’humidité dans le mo-
dule 1, et d’une manière générale dans le dispositif
d’éclairage et/ou de signalisation.
[0032] Les points d’alimentation électrique 20 forment
chacun une cosse qui débouche de l’embase 17 au droit
des conduits 26 selon une direction parallèle à l’axe 7.
Chaque point d’alimentation électrique 20 coopère avec
un moyen de solidarisation 18 pour conduire l’électricité
mais aussi par assurer le verrouillage mécanique du mo-
dule 1 sur le support 3.
[0033] La figure 1 illustre enfin un joint 27 qui prend la
forme d’un anneau circulaire qui vient en prise sur l’em-
base 17. Ce joint 27 assure l’étanchéité entre l’extérieur
et le volume interne du boîtier arrière du feu avant ou
arrière d’un véhicule sur lequel est monté l’ensemble
support 3, module 1 et lampe 2.
[0034] La figure 2 montre en perspective la lampe 2
enfichée dans le module 1, ce dernier étant inséré et
verrouillé dans le support 3.
[0035] Le module 1 comprend au moins un moyen de
fixation 28 de la lampe 2. Dans cet exemple de réalisa-
tion, il existe deux moyens de fixation installés de ma-
nière diamétralement opposée sur la bague 13 par rap-
port au logement 14. Chaque moyen de fixation 28 com-
prend un bras 29 à l’extrémité duquel est formé un cro-
chet 30 qui prendre prise sur le plateau 8 du culot 4 de
la lampe 2. Ce plateau forme ainsi un épaulement sur
lequel le crochet 30 exerce une force dans la direction
de l’axe 7 de sorte à maintenir en place la lampe 2 dans
le module 1.
[0036] Un dispositif d’indexation de la lampe 2 par rap-
port au module 1 est également représenté. Dans cet
exemple de réalisation, il s’agit d’une nervure 33 prati-
quée sur la paroi interne du logement 14 qui coopère
avec une gorge pratiquée sur le plateau 8 du culot 4. On
interdit ainsi toute erreur de sens de montage de la lampe
2 vis-à-vis du module 1.
[0037] Dans le prolongement du bras 29 est montré
un dispositif de détrompage 31 qui coopère avec le boîtier
arrière du feu de sorte à garantir le montage du support
3 dans une position précise vis-à-vis de ce boîtier.
[0038] Cette figure illustre encore l’ergot 16 qui est for-
mé d’une patte qui débouche périphériquement de la pa-
roi externe du module 1 et s’étend selon un secteur an-

gulaire autour de l’axe 7.
[0039] La figure 3 montre le dispositif d’éclairage et/ou
de signalisation composé du support 3, du module 1 et
de la lampe 2 dans une coupe A-A représentée sur la
figure 2. Le support 3 comprend un dispositif de préhen-
sion 34 qui permet de monter ou démonter le dispositif
d’éclairage et/ou de signalisation dans le boîtier arrière
35 d’un feu avant ou arrière par rotation de ce dispositif.
Le module 1 comporte les deux moyens de fixation 28
où chaque moyen de fixation est formé d’un bras 29 qui
s’étend à la périphérie extérieure de la bague 13 au ni-
veau du logement 14. On constate sur cette figure que
le plateau 8 du culot 4 de la lampe 2 présente l’épaule-
ment qui permet au crochet 30 de prendre appui et ainsi
retenir la lampe 2 dans le module 1. Le logement 14
présente deux jambes 37 contre lesquelles s’appuie le
culot 4 de la lampe 2. Ces jambes 37 assurent ainsi une
fonction de butée à l’introduction de la lampe 2 dans le
logement 14.
[0040] Le renfort 10 est également représenté et on
constate qu’il s’étend dans le logement 14.
[0041] La figure 4 montre le dispositif d’éclairage et/ou
de signalisation composé du support 3, du module 1 et
de la lampe 2 dans une coupe B-B représentée sur la
figure 2. Ce dispositif est monté dans le boîtier arrière 35
d’un feu arrière ou avant d’un véhicule. La coupe B-B est
effectuée au travers des points d’alimentation électrique
20.
[0042] Le logement 14 reçoit le renfort 10 au travers
duquel circulent deux conducteurs électriques 38 qui as-
surent la continuité électrique entre les plots de contact
électrique 11 ou 12 et le filament 6 installé dans le bulbe 5.
[0043] On voit également que l’ergot 16 est en appui
sur un bord 36 du boîtier arrière 35 du feu assurant ainsi
la butée axiale entre le support et le boîtier. Cette butée
est assurée car le diamètre dans lequel s’inscrit un bord
libre de l’ergot 16 est plus grand que le diamètre dans
lequel s’inscrit une tranche intérieure du bord 36.
[0044] Le moyen de verrouillage 23 qui fait partie du
point de contact primaire est aussi représenté en prise
sur le point d’alimentation électrique 20. Les détails de
la coopération entre ces deux composants sont mieux
illustrés sur la figure 5.
[0045] La base 21 du contact électrique primaire est
déformée de sorte à définir une lamelle 39 découpée
dans la base 21. Cette lamelle est rattachée à la base
21 par au moins un côté ce qui lui confère un caractère
flexible par rapport à la base 21. Cette lamelle comprend
un corps 40 qui s’étend parallèlement à l’axe 7 et un bord
d’attaque 41 qui se présente sous la forme d’une partie
courbée à l’extrémité du corps 40. Cette bord d’attaque
41 facilite l’introduction du module 1 dans le support 3
en permettant à la lamelle 39 de se déformer quand elle
vient en appui sur une extrémité libre 42 du point d’ali-
mentation électrique 20.
[0046] La cosse formant le point d’alimentation élec-
trique 20 est quant à elle formée par une partie de serrage
43 du câble et une partie de contact électrique 44 qui
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comporte l’extrémité libre 42, cette dernière prenant la
forme d’un bandeau plié par rapport à la partie de contact
électrique 44 et dont une tranche forme une arête 45 qui
coopère avec la lamelle 39 du dispositif de verrouillage
23 pour bloque ou verrouiller tout déplacement du mo-
dule 1 par rapport au support 3. Les figures 1 à 5 dé-
taillées plus haut montrent un support 3 dédié à une seule
et unique lampe 2. Par exemple, il s’agit d’un support de
lampe de clignotant avant d’un véhicule.
[0047] La figure 6 montre un autre exemple de réali-
sation de l’invention où le support maintient mécanique-
ment plusieurs lampes, avantageusement de tailles et
de puissances différentes, tout en assurant l’alimentation
électrique des ces lampes par un connecteur unique. Ce
support peut alors être appelé porte-lampes en ce sens
qu’il comprend une multiplicité d’embases recevant cha-
cune un module. Il s’agit par exemple d’une platine de
feu arrière comprenant une lampe de stop, une lampe
de feu de recul, une lampe de veilleuse et une lampe de
clignotant.
[0048] Les éléments identiques tels que la lampe 2 ou
la bague 13 ne seront pas détaillés et on se reportera à
la description des figures précédentes pour en compren-
dre la structure.
[0049] Le flan 19 du moyen de connexion 15 prend ici
la forme d’un « U » où l’une des branches est plus courte
que l’autre. Ces branches portent une griffe 46 pour em-
pêcher le moyen de connexion 15 de sortir du logement
14 après avoir été engagé dans celui-ci.
[0050] Le moyen de solidarisation 18 comprend le
moyen de verrouillage 23 qui prend la forme de la lamelle
39 débordant de la base 21 du point de contact primaire.
Ce point de contact primaire est enfilé dans la bague 13
via des ouvertures latérales 47 qui s’étendent dans une
direction générale perpendiculaire à l’axe 7. Ces derniè-
res sont en communication avec le logement 14 de sorte
à autoriser la coopération entre le moyen de connexion
15 et le moyen de solidarisation 18. Plus particulière-
ment, cette coopération s’opère quand le flan 19 pénètre
dans les fentes 24 pratiquées dans les branches du point
de contact primaire.
[0051] Dans cet exemple de réalisation, le support 3
prend la forme d’une plaque qui présente un évidement
48 pour recevoir le module 1 selon l’invention. L’évide-
ment 48 est délimité par une paroi périphérique interne
49 et un fond 50 (visible sur les figures 8 et 9) qui forment
ainsi une embase 17. La paroi périphérique interne 49
comprend deux saignées diamétralement opposée qui
reçoive chacune le point d’alimentation électrique 20, ce
dernier prenant la forme d’une piste rigide 50 ou 51 con-
ductrice d’électricité.
[0052] Ces pistes rigides 50 ou 51 prennent chacune
la forme d’une plaque fine fabriquée dans un matériau
conducteur d’électricité, par exemple un alliage d’alumi-
nium ou encore du cuivre. Ces pistes sont solidarisées
sur le support 3 par un procédé de bouterollage qui met
en oeuvre un pion 52 collaborant avec un trou pratiqué
dans la piste rigide 50. Une fois que le pion 52 est passé

au travers du trou 53, l’extrémité du pion qui dépasse du
plan de la piste rigide est chauffée puis déformée en dé-
bordant du trou 53 sur la piste rigide 50. Ceci se traduit
par une solidarisation mécanique de la piste rigide 50
sur le pion 52.
[0053] Chaque piste rigide 50 ou 51 parcourt le support
3 pour amener la masse ou l’alimentation électrique né-
cessaire à l’allumage des lampes. Au niveau de l’évide-
ment 48, la piste présente un pli 54 orienté à 90° par
rapport au plan dans lequel s’étend le support 3. Ce pli
54 est enfilé dans une saignée et il comprend une défor-
mation 55 qui coopère avec le moyen de verrouillage 23
pour solidariser le module 1 sur le support 3 et assurer
l’alimentation électrique de la lampe 2 insérée dans le
module 1.
[0054] L’évidement 48 présente encore sur sa paroi
périphérique interne 49 trois rainures 56 qui coopère
avec le dispositif de détrompage 31. Deux de ces rainu-
res 56 sont diamétralement opposée et une troisième est
légèrement décalée angulairement. Le dispositif de dé-
trompage 31 prend ici la forme d’excroissances de forme
complémentaire à la forme de la rainure 56 concernée,
ces excroissances débouchant de la périphérie extérieu-
re de la bague 13.
[0055] La figure 7 montre en perspective le mode de
réalisation de la figure 6 où la lampe 2 est montée dans
le module 1, lui-même montée sur le support 3.
[0056] Sur cette figure, on distingue entre autre les er-
gots 16 qui forment butée axial contre les pistes 50 et
51. Le dispositif de détrompage 31 est également appa-
rent dans une position où il coopère avec une des rainu-
res 56.
[0057] On notera tout particulièrement que, contraire-
ment à la variante des figures 1 à 5 où les deux conduc-
teurs électriques 32 s’étendent parallèlement à l’axe 7
quand ils traversent le support 3, les pistes 50 et 51
s’étendent sur une face du support 3 et dans un plan
parallèle au plan du support, c’est-à-dire dans un plan
sensiblement perpendiculaire à l’axe 7.
[0058] La figure 8 montre le dispositif d’éclairage et/ou
de signalisation selon une coupe C-C illustrée sur la fi-
gure 7.
[0059] Le renfort 10 de la lampe 2 est positionné dans
le logement 14 formé dans le module 1. Le support 3
présente l’évidement 48 délimité par la paroi périphéri-
que interne 49 et le fond 50. Cet évidement forme ainsi
une cavité qui reçoit le module 1.
[0060] Le blocage axial est opéré au moyen du dispo-
sitif de verrouillage axial 23 qui se présente sous la même
forme que celle évoquée en rapport avec les figures 1 à
5, c’est-à-dire une lamelle flexible 39 formée à partir de
la base 21, cette dernière faisant partie du contact élec-
trique primaire du moyen de solidarisation 18 entre le
module 1 et le support 3.
[0061] La différence réside dans l’élément qui reçoit le
dispositif de verrouillage axial 23. Dans le cas présent,
il s’agit des pistes rigides 50 et 51 et plus particulièrement
le pli 54 de chaque piste qui comprend une déformation

7 8 



EP 2 408 069 A1

6

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

55 qui coopère avec la lamelle 39 du dispositif de ver-
rouillage axial 23.
[0062] La figure 9 illustre cette coopération en détails.
Le pli 54 comprend une saignée 57 de sorte à former
une arête vive 58. Le corps 40 de la lamelle 39 comprend
une tranche 59 située à l’opposé du bord d’attaque 41
par rapport au corps 40. Cette tranche 59 vient en prise
contre l’arête vive 58 de la piste 50 de sorte à assurer la
continuité électrique mais aussi garantir le maintien mé-
canique entre le module 1 et le support 3.
[0063] La flexibilité des languettes 39 ainsi que la dis-
position diamétralement opposée des moyens de soli-
darisation 18 recevant le dispositif de verrouillage axial
23 garantissent également le centrage du module 1 vis-
à-vis du support 3.

Revendications

1. Module (1) de réception d’une lampe (2) apte à être
intercalé entre un support (3) et ladite lampe, carac-
térisé en ce qu’il comprend un logement (14) apte
à recevoir un culot (4) de ladite lampe (2), un moyen
de connexion électrique (15) de ladite lampe et un
moyen de solidarisation (18) apte à fixer ledit module
sur ledit support, le module (1) comprenant une ba-
gue (13) dans laquelle est pratiqué le logement (14),
au moins un ergot (16) étant formé à la périphérie
de ladite bague (13) et formant butée.

2. Module selon la revendication 1, dans lequel le
moyen de solidarisation (18) est conformé pour cen-
trer ledit module (1) par rapport audit support (3).

3. Module selon les revendications 1 ou 2, dans lequel
le moyen de solidarisation (18) est conformé pour
relier électriquement le moyen de connexion (15)
audit support (3) ainsi que pour maintenir mécani-
quement ledit module (1) sur le support (3).

4. Module selon la revendication 3, dans lequel le
moyen de solidarisation (18) comprend au moins un
contact électrique primaire qui relie le moyen de con-
nexion (15) audit support (3), ledit contact compre-
nant un dispositif de verrouillage axial (23) du mo-
dule (1) vis-à-vis du support (3) pour maintenir mé-
caniquement ledit module sur ledit support.

5. Module selon la revendication 4, dans lequel le con-
tact électrique primaire est une pièce conductrice
d’électricité qui présente une base (21) et deux bran-
ches (22), la base (21) comprenant le dispositif de
verrouillage axial (23) et au moins une branche (22)
comprenant une fente (24) de réception du moyen
de connexion électrique (15).

6. Module selon la revendication 1, dans lequel le dis-
positif de verrouillage axial (23) débouche de la pé-

riphérie extérieure de la bague (13).

7. Module selon l’une quelconque des revendications
précédentes, dans lequel le moyen de connexion
électrique (15) est installé dans le logement (14).

8. Module selon l’une quelconque des revendications
précédentes, comprenant un moyen de fixation (28)
du culot (4) de la lampe (2).

9. Module selon la revendication 8, dans lequel le
moyen de fixation (28) comprend au moins un bras
(29) à l’extrémité duquel est formé un crochet (30)
apte à coopérer avec un plateau (8) présent sur le
culot (4).

10. Dispositif d’éclairage comprenant une lampe (2), un
support (3) et un module (1) de réception de ladite
lampe selon l’une quelconque des revendications
précédentes.

11. Dispositif selon la revendication 10, dans lequel le
support (3) comprend deux points d’alimentation
électrique (20) et une embase (17), au moins un point
d’alimentation (20) coopère avec le moyen de soli-
darisation (18).

12. Dispositif selon la revendication 11, dans lequel le
support (3) comprend une seule embase (17).

13. Dispositif selon la revendication 11, dans lequel le
support (3) comprend une pluralité d’embases (17).
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